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Paul est marié avec Adriana depuis 10 ans. Ils ont une fi lle, une voiture, 
un appartement et semblent encore s’aimer.

Paul entreti ent également une histoire avec Raluca, une denti ste de 27 ans 
qu’il a rencontrée 6 mois plus tôt.

Paul aime les deux femmes, mais lorsqu’elles se rencontrent par hasard, 
il doit prendre une décision.
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Navec RADU MUNTEAN
Le monde cinématographique a-t-il changé depuis 
La Rage ? Vous est-il plus facile de faire des fi lms 
aujourd’hui qu’en 2002? 

Il y a dix ans, le fi lm roumain était dans le coma et la 
perspecti ve du premier fi lm était illusoire. Pour La 
Rage, c’est le premier jour du tournage, 
au moment où j’ai dit «moteur», que j’ai su que 
le fi lm se ferait. J’avais commencé la préparati on 
à deux reprises et à chaque fois, j’avais été arrêté, 
pour diff érentes raisons, un mois avant le tournage. 
Bien sûr que les choses ont changé. À l’époque, 
qu’un cinéaste puisse être déprimé car il n’est 
pas sélecti onné au Festi val de Cannes semblait 
impensable. Malgré tout, même si depuis plusieurs 
années, la Roumanie cinématographique est la 
nouvelle Corée ou le nouvel Iran – ou comme vous 
voulez l’appeler – ici, en Roumanie, on ne réussit 
pas à capitaliser le succès. Il y a encore beaucoup 
de corrupti on dans le monde cinématographique 
roumain et beaucoup d’indiff érence face à la 
performance. Il n’y a pas de réfl exion à moyen 
ou à long terme, ni en fait à court terme, si je 
réfl échis bien. En ce qui me concerne, il m’est plus 
facile aujourd’hui de faire des fi lms parce que je 
foncti onne avec une équipe. Nous sommes habitués 
à travailler ensemble depuis mes trois derniers fi lms  
et en plus, j’ai obtenu une certaine crédibilité face à 
ceux qui pourraient investi r dans mes fi lms, mais je 

crois que pour les débutants, c’est toujours très dur. 
Moi aussi, j’ai changé, je viens sans doute de vivre 
les 10 années les plus importantes de ma vie. J’ai 
maintenant beaucoup plus d’expérience et je suis 
sans doute davantage « dans le contrôle » des 
fi lms que je fais, même si je m’eff orce de retrouver 
l’enthousiasme des premiers. 

Mardi, après Noël – le quatrième long métrage 
que vous signez, est dans la conti nuité de Boogie. 
C’est une histoire sur l’amour et l’adultère, d’une 
grande fraîcheur, qui véhicule aussi de l’émoti on 
et de l’ironie. On ne peut pas dire que le fi lm laisse 
indiff érent. Qu’est-ce qui est le plus dur à trouver 
quand on se met à faire un fi lm sur ce genre de 
thème : le ton, l’histoire, l’honnêteté avec laquelle 
on traite le sujet, ne pas tomber dans le piège des 
lieux communs ? 

Dès le début, le fi lm est un dialogue entre l’auteur et 
le spectateur potenti el. De l’idée de départ jusqu’au 
moment où se termine la post-producti on du fi lm, 
ce type de communicati on foncti onne, avec de 
temps en temps des syncopes. Le plus dur est de 
faire en sorte que ce qui est personnel pour soi le 
devienne aussi pour ceux qui voient le fi lm. Quant 
à l’honnêteté, je crois que quand on commence un 
fi lm, il faut le « vendre » correctement. On peut 
désirer un fi lm pour le public et dépister alors assez 
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rapidement sur quels boutons on doit appuyer, 
on peut essayer de deviner quelle est la tendance sociale 
qui prend bien dans les festi vals et aller dans cett e 
directi on ou on peut décider que fi nalement, le fi lm est 
une expérience inti me et qu’il ne mérite pas, en fait, de 
compromis. Moi, même si je n’ai rien contre le succès, 
j’ai choisi jusqu’à présent la dernière variante. 

C’est le troisième scénario écrit avec Răzvan Rădulescu 
et Alex Baciu. Comment réussissez-vous à gérer vos orgueils 
créati fs et à foncti onner ensemble ? 

Ce n’est pas facile. Le dernier scénario est venu après 
plusieurs lutt es importantes, il y a eu des moments où 
chacun semblait ti rer l’autre vers une directi on diff érente. 
Dès le départ, nous sommes parti s de l’idée d’écrire un 
scénario sur l’inti mité, donc de ne pas nous ménager ni nous, 
ni les spectateurs, ni de nous protéger du dérangement 
émoti onnel qu’implique la situati on dans le fi lm. Le sujet 
est extrêmement délicat, chacun d’entre nous est passé 
par des expériences diff érentes et en foncti on de cela, 
nous nous sommes parfois positi onnés diff éremment, par 
rapport à certains recours dramaturgiques. Cett e absence de 
consensus a créé des blocages pendant l’écriture, mais 
le plus important est que cela a conduit le scénario au niveau 
suivant. Finalement, nous avons tous les trois été sati sfaits 
par le résultat fi nal et j’att ends avec impati ence de répéter 
l’expérience. C’est compliqué, comme vous dites, 
de gérer nos orgueils, mais chacun de nous est suffi  samment 
intelligent pour savoir reconnaître une bonne idée, même si 
elle vient de l’autre. En plus, nous sommes de bons amis, ce 
qui simplifi e les choses. 

De ce que l’on a raconté, le tournage de Boogie, 
quand vous éti ez à la mer, ressemblait à des vacances 
« de travail » en famille. Est-ce que c’était pareil pour 
Mardi, après Noël ? Combien de temps a duré le tournage 
et quelle était l’atmosphère ? 

Le tournage n’a pas duré longtemps, 22 jours, comme pour 
Boogie. Par contre, la situati on a été très diff érente. Pour moi 
comme pour les acteurs, Mardi, après Noël a été beaucoup 
plus diffi  cile que mon fi lm précédent. Il m’a semblé, plus 
que jamais, que dans ce fi lm il n’y avait pas une scène moins 
importante que l’autre, que nous n’avions pas, comme 
cela arrive de nombreuses fois, des scènes plus simples, 
d’accompagnement. J’ai essayé de tenir en permanence 
les personnages en équilibre, conscient qu’à un moment 
donné, une nuance mal contrôlée pouvait faire dérailler le 
fi lm dans une directi on non souhaitée. J’étais très concentré 
durant tout le tournage du fi lm et j’ai tenu la bride à l’équipe 
comme jamais je ne l’avais fait auparavant. En même temps, 
j’ai essayé de ne pas montrer à quel point j’étais tendu, 
car senti r une tension supplémentaire sur le plateau ne 
sert à personne, encore moins aux acteurs. Donc, même si 
nous éti ons plus que jamais en famille et que nous avons 
foncti onné dans une équipe pleine de couples, ce n’était pas 
du tout des vacances. La preuve c’est que Mimi Brănescu 
(qui joue le rôle de Paul dans le fi lm) et moi, ne nous sommes 
reparlés qu’un mois après la fi n du tournage. Je crois que 
nous senti ons tous les deux le besoin de faire une pause l’un 
de l’autre. 
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Dans Mardi, après Noël, on sent aussi une très grande 
discréti on de réalisateur. L’histoire en elle-même est déjà 
tendue et pas facile. Dans les confrontati ons entre les 
personnages, on ne sent même pas la caméra. Comment 
avez-vous géré cela du point de vue de la réalisati on? 

Pour moi, c’est important que l’appareil ne devienne pas un 
personnage dans le fi lm, pour que le fi lm semble se raconter 
de lui-même. J’ai dépassé l’âge où chaque scène doit être 
une démonstrati on de réalisati on. Je ne crois absolument 
pas que le cinéma soit une démonstrati on, mais plutôt une 
expérience. Dans les cas heureux, quand la mise en scène 
et le mouvement de la caméra deviennent organiques, le 
fi lm s’insinue dans l’esprit du spectateur, qui vit l’expérience 
cinématographique dans un mode plus direct, plus immédiat. 
Mardi, après Noël est un fi lm avec très peu de coupures, j’ai 
évité les ellipses à l’intérieur des séquences et j’ai donné aux 
acteurs la possibilité de jouer en conti nu, dans des scènes 
faisant parfois 10 minutes. Parce que la caméra est fi xe, 
il arrive qu’apparaissent des compromis de cadres ou de 
mouvement des personnages dans l’espace mais l’important 
est que ces limites ne se sentent pas dans le fi lm. Le plus 
beau compliment qu’on m’ait fait jusqu’à présent est « le 
fi lm m’a plu mais je n’ai pas compris ce que tu as fait sur le 
tournage ». 

Avez vous pensé aux acteurs, dès la phase du scénario ? 

J’ai écrit le scénario en pensant à Mimi Brănescu et 
Maria Popistaşu. Pour le rôle d’Adriana, j’ai choisi Mirela 
Oprişor après un mois de casti ng durant lequel j’ai travaillé 
comme sur le tournage, avec chacune des dix actrices qui 
sont venues à l’essai. Il s’agissait de leur part d’un eff ort 
considérable, elles ont dû apprendre 6-7 pages du texte des 

scènes les plus diffi  ciles du fi lm et je ne me rappelle d’aucune 
d’entre elles prenant l’essai à la légère. Finalement, j’ai choisi 
Mirela qui, même si elle n’a pas été la plus constante lors des 
essais, a eu plusieurs moments où elle transmett ait ce que je 
voulais du personnage. Je suis convaincu maintenant que j’ai 
fait le bon choix, Mirela a réussi à dépasser les émoti ons des 
essais et a fait une Adriana très convaincante.   

Le fi lm a déjà voyagé dans de nombreux festi vals et la criti que 
de la presse internati onale a été très élogieuse. Est-ce que 
Mardi, après Noël est plus chanceux que vos fi lms antérieurs ? 

Aujourd’hui, je dirais que oui, mais att endons de voir la 
réacti on du public dont l’accueil n’est pas toujours synchrone 
avec le succès des festi vals. De toute façon, je m’eff orce 
de ne pas penser à ces choses car à parti r du moment où 
l’on termine un fi lm, il y a très peu de choses que l’on peut 
contrôler.

Quelle est la meilleure chose qui vous soit arrivée jusqu’à 
présent par rapport à Mardi, après Noël ?

J’ai plusieurs réponses intelligentes et modestes, mais j’y 
renonce et je vais dire la vérité. La sélecti on à Cannes. 

Votre prochain fi lm évoluera dans la même sphère 
thémati que, celle de la relati on de couple ?

C’est possible, je ne sais pas encore. Je me trouve dans une 
période trouble, valsant entre plusieurs idées, je ne me suis 
pas encore décidé sur ce que sera mon prochain fi lm.
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2010  MARDI, APRÈS NOËL (Marţi, după Crăciun) 
  Sélecti on offi  cielle, Festi val de Cannes, Un Certain Regard

2008   BOOGIE
  Quinzaine des Réalisateurs, Festi val de Cannes

2006  LE PAPIER SERA BLEU (Hîrti a va fi  albastră)
  Sélecti on ofi cielle, Festi val internati onal du Film de Locarno

2002  LA RAGE (Furia)
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PAUL HANGANU   Mimi Brănescu

ADRIANA HANGANU   Mirela Oprisor 

RALUCA    Maria Popistasu 

MARA HANGANU   Sasa Paul-Szel

CRISTI     Dragos Bucur 

NUCU    Victor Rebengiuc

LA MÈRE DE RALUCA   Dana Dembinski

ICA     Silvia Năstase 

COSMINA    Carmen Lopăzan 

MIRCEA DUMBRĂVEANU  Adrian Văncică 

NARCISA    Ioana Blaj
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LA MÈRE DE RALUCA   DaDanana D Demembibinsnskiki
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COSMINA CaCarmen Lopăzan 
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NARCISA Ioana Blaj
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